
SOCIÉTÉ FRANÇAISE D 'H ISTOIRE D E LA MÉDECINE 

C O M P T E R E N D U D E L A S E A N C E P R O V I N C I A L E D U 2 5 J U I N 1 9 9 4 

A L ' E C O L E D U S E R V I C E D E S A N T E D E S A R M E E S D E B O R D E A U X ( E . S . S . A . ) 

Notre séance provinciale s'ouvre dans le grand amphithéâtre de l 'E.S.S.A. de 
Bordeaux sous la présidence conjuguée du docteur Maurice Boucher, du médecin-géné­
ral Philippe Renon, directeur de l'Ecole et du médecin général inspecteur B. Brisou. 

Après un mot de bienvenue du médecin général Renon, le président Boucher remer­
cie chaleureusement de son accueil l'Ecole pour cette séance consacrée à Yersin et la 
Peste. 

Le Secrétaire général signale alors nos excusés(e)s et en premier lieu le médecin 
général Pierre Lefebvre retenu par des obligations familiales, puis le professeur Jacques 
Battin (Bordeaux), le professeur et Madame André Cornet, le docteur Philippe 
Moutaux et le professeur André Sicard. 

Le Secrétaire général lit le dernier procès verbal de la séance du 30 avril 1994 prépa­
ré par le docteur Alain Lellouch, procès verbal qui est aussitôt adopté à l'unanimité. 

La Société déplore le récent décès du professeur André Lemaire, secrétaire perpétuel 
de l'Académie de Médecine, survenu le 20 juin 1994 à Paris et déplore aussi le rude 
coup pour nous tous de la disparition de notre cher ami, le docteur André Pecker, surve­
nue le dimanche 22 mai 1994 dans sa 93ème année. Notre Société est durement éprou­
vée car celui-ci était, à nos yeux, le "Sage" de notre Société. Sa bonté était légendaire et 
je puis en témoigner, il avait aussi un immense esprit d'ouverture et de tolérance dont 
témoignent d'ailleurs d'anciens travaux sur la contraception à une époque où ceux-ci ne 
pouvaient guère être entendus aussi facilement que maintenant. 

Nous évoquerons dans une séance exceptionnelle ultérieure (en mai 1995) la consi­
dérable activité historique du docteur André Pecker, mais il convient de se remémorer 
que l'existence de notre revue "Histoire des Sciences Médicales" doit son existence à 
lui seul. Il souhaitait, à l'époque, publier l'intégralité des exposés de nos diverses 
séances, et ce fut là une belle et utile réalisation lorsqu'il quitta la présidence de notre 
Société pour la laisser au médecin général Pierre Huard, le 11 mars 1967. 

Jeu du hasard ou signe divin : vous venez de recevoir le dernier numéro de notre 
revue et incorporé à celle-ci un dernier appel de Monsieur le docteur André Pecker, 
sous forme d'un encart jaune qui affiche sa magnifique et réjouissante présence : c'est 
l'appel pour l'A.D.E.T.M. ou l'Association pour l'esprit de tolérance dans le Monde. 
Dieu sait combien nous en avons besoin plus que jamais ! Et 1995 sera à l'UNESCO, 
l'année internationale de la Tolérance ! Gardons longtemps à l'esprit ce dernier vœu de 
notre ami si cher, André Pecker, un authentique et profond humaniste. 

Le Secrétaire général et aussi délégué de la France apprend aussi à tous le décès de 
l'érudit Père dominicain Georges C. Anawati O.P. qui restera un immense historien du 
Moyen Orient sur l'histoire de la médecine, des pharmacopées. Je n'ose évoquer le reste 
tant le Père Anawati était une Somme... de plus si ouvert aux autres. 
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/ ) Démissions 

Nous notons celles : 

- du docteur André Lary (de Barbotan les Thermes - 32150 Cazaubon) 

- du docteur Hans Joachim Trefz (de Wiesbaden) 

pour des raisons de santé. 

2) Candidatures 

- Dr Lucien Leahu, B.P. 10-18, 7000 Bucarest 10 (Roumanie). Parrains : Pr Guy 
Rauber et Dr Alain Ségal. 

- Dr Francis Pottiee-Sperry, "Les essais", Av. Stoneham, 62520 Le Touquet. 
Parrains : Pr Guy Pallardy et Dr Alain Ségal. 

- Dr Pierre Jaulin, 43 rue de Belle Chasse, 75007 Paris. Parrains : Pr Danièle 
Gourevitch et Dr Alain Ségal. 

- Pr Jean Normand, 68 cours Gambetta, 69007 Lyon. Parrain : Dr Maurice Boucher 
et Pr Alain Bouchet. 

- Dr Michèle Bareil-Guerin, psychiatre des hôpitaux, chef de secteur, 5 rue du 
Poitou, 11300 Limoux. Parrains : Pr Jacques Postel et Dr Alain Lellouch. 

- Pr Georges Cremer, 21 rue de l'Odéon, 75006 Paris. Parrains : Prs André Cornet et 
Guy Pallardy. 

3) Candidatures de nos amis bordelais réalisées lors de la séance 

- Dr F.F. Brisou, 130 av. Charles de Gaulle, 33200 Bordeaux. Parrains : Dr. Maurice 
Boucher et Pr Guy Pallardy. 

- Doyen Francis Tayeau, Rés. Borghese, Bât. A, 25 rue Duvergier, 33200 Bordeaux. 
Parrains : Pr Jean-Jacques Dubarry et Dr. Alain Ségal. 

- Pr Pierrette Chateaureynaud, 350 rue Girolles, 33127 Saint Jean D'Illac. Parrains : 
Pr Guy Pallardy et Dr Alain Ségal. 

- Pr Michel Le Bras, Institut René Labuseuière, 146 rue Léon Saignât, 33076 
Bordeaux Cedex. Parrains : Professeur et Madame Guy Pallardy. 

4) Elections du jour 

- Dr Jean Morer (pneumologue), Centre Médical de l 'Aqueduc, 78370 Plaisir. 
Parrains : Drs Georges Morer et A. Ségal. 

- Pr Jean Imbert (de l'Institut), 22 Bld Flandrin, 75116 Paris. Parrains : Pr André 
Cornet et Médecin Général Pierre Lefebvre. 

- Pr Philippe Menard, Hôpital A. Paré, 9 av. Charles de Gaulle, 92104 Boulogne 
Cedex. Parrains : Dr Alain Ségal et Pr Guy Pallardy. 

- Pr Claude Masse, 12 av. du Gai de Gaulle, 33360 Quinsac. Parrains : Prs Jean-
Louis Plessis et Bernard Hoerni. 

Tous ces candicats ont été élus à l'unanimité. 
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Membres confirmés également dans leur élection antérieure : 

- Dr Nicolas Postel-Vinay, 12 av. de Lowendal, 75007 Paris. Parrains : Dr Michel 
Valentin et Médecin Général Pierre Lefebvre. 

- Mr Eric Martini, 54 av. de la Belle Gabrielle, 94130 Nogent sur Marne. 

5) Informations diverses 

Le Secrétaire Général a pu ainsi noter : 

- La sortie de la "Nouvelle histoire de la psychiatrie" sous la direction de Jacques 
POSTEL et Claude QUETEL ; 

- Une parution du Dr André RÔLE avec la collaboration de Luc BOULET, intitulée 
"Cabanis, médecin de Brumaire" ; 

Nous recommandons l'ouvrage du Professeur Georges PESSEREAU "Prisonniers sans 
captures", Paris, Hervas éditeurs, 1994. 

Nous apprenons aussi la création de l'Association des Amis de PL. Simond et des 
premiers chercheurs pasteuriens en microbiologie tropicale (26400 Beaufort sur 
Gervanne). 

6) Communications 

Sur le thème "Yersin et la peste" : 

- B . BRISOU : "Les pionniers de la peste, médecins coloniaux et pasteuriens : 
Yersin, Simond, Girard et Robic. 

A l'occasion du centenaire de la découverte du bacille de la peste à Hong-Kong en 
1894, l'auteur évoque un souvenir personnel de l'épidémie de peste de 1944 en Tunisie. 
Il rappelle le rôle de pionnier d'A. Calmette, créant le premier laboratoire de microbio­
logie à Saigon, puis l'œuvre accomplie dans le domaine de la peste par les médecins de 
la marine et des colonies, formés par E. Roux à l'Institut Pasteur : A. Yersin, P-L. 
Simond, G. Girard et J. Robic. 

- J -F . BRISOU : "L'épidémie de peste survenue à Sidi Abdallah - Ferryville en 1944-
1945". 

Relation d'une épidémie de peste survenue dans la région maritime de Bizerte-
Ferryville-Sidi Abdallah, entre le mois d'août 1944 et le mois de mars 1945, pendant la 
période stratégique du débarquement sur les côtes du Sud de la France. Sur les 37 
malades traités à l'hôpital maritime de Sidi-Abdallah, 27 moururent. Le traitement se 
résumait à l'administration journalière de 8 à 10 grammes de sulfadiazine. Les mesures 
de contrôle furent la vaccination de toute la population soit avec le vaccin vivant (E.V.), 
soit avec le vaccin chauffé : 45 418 sujets furent soumis à cette prophylaxie. Les autres 
mesures furent l'intensification de la lutte contre les rats et l'éradication des insectes et 
arthropodes vecteurs éventuels de maladies. Nous avons observé un seul cas de peste 
pulmonaire secondaire. Cette épidémie fut pour nous l'occasion de démontrer la résis­
tance du bacille de Yersin (Y. Pestis) à la pénicilline. 

- H . H . MOLLARET : "Dissimulation et négation de la Peste". 

L'auteur donne quelques exemples d'épidémies de peste qui furent niées ou dissimu­
lées afin d'éviter les mesures d'isolement et de quarantaine : épidémies de Marseille 
(1720), de San Francisco (1900), de Mauritanie (1963, 1967), de Libye et d'Egypte 
(1984). 
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- G . BOULINIER : "Un des premiers docteurs en médecine malgaches : Ramisiray". 

Entre 1880 et 1902, un très petit nombre de Malgaches obtinrent un diplôme de doc­
teur en médecine décerné par une université européenne. L'objet de cette communica­
tion est d'attirer l'attention sur l'un d'entre eux, nommé Ramisiray, qui soutint sa thèse 
devant la Faculté de Médecine de Paris, le 18 juillet 1901. Cette thèse, portant sur les 
pratiques et sur les croyances médicales traditionnelles des Malgaches, eut un impact 
considérable et procura à son auteur une grande notoriété, aussi bien en France qu'à 
Madagascar. 

- Sixte BLANCHY : "Contribution de l'histoire à la compréhension de Vepidemiolo­
gie". 

La peste a fait son apparition à Madagascar en 1898, la pandémie coïncidant avec la 
conquête française. Jusqu'en 1921 des épidémies portuaires surviennent à Tamatave, 
Majunga, Diégo-Suarez, Fort Dauphin, Vatomandry. 

En 1921, probablement favorisée par la construction de routes et du chemin de fer, la 
peste s'implante sur les Hautes Terres où elle s'endémise au-dessus de 800 mètres. 

La mise au point du vaccin avec la souche EV par Girard et Robic, son application 
massive à partir de 1935 par Estrade, Milliau, Brault, Seyberlich et Jan Kerguistel, per­
mettent de contrôler la maladie. La découverte du DDT et des sulfamides font quasi­
ment disparaître les épidémies urbaines ne laissant subsister que des cas sporadiques ou 
familiaux, ruraux avec une faible mortalité. La vaccination de masse peut être arrêtée 
en 1959. Depuis 1988 l'incidence de la maladie est à nouveau en augmentation proba­
blement en relation avec la quasi disparition des désinsectisations et des antibiotiques. 

Les épidémies urbaines restent cependant rares et limitées parallèlement à la substi­
tution, en ville, de Rattus rattus, principal réservoir et victime de la maladie, par Rattus 
norvegicus, moins sensible à l'infection. 

L'assistance participa grandement au thème Yersin et la Peste par des pertinentes 
questions et certains orateurs ont pu nous faire revivre un véritable vécu épidémique 
avec beaucoup de détails. 

Comme prévu, la séance scientifique clôturée, il fut donné place aux diverses autori­
tés du monde médical et universitaire de Bordeaux et d'Aquitaine, en vue de la création 
d'une Société d'Histoire de la Médecine, de la Pharmacie et des Sciences associées en 
Aquitaine que notre Société s'est proposée de parrainer comme filiale selon nos statuts. 

Ainsi ce sont exprimés : Monsieur le Professeur Francis Tayeau, ancien doyen et 
ancien Président de l'Académie de Médecine ; Monsieur le Professeur Beylot, Président 
de l'Université Bordeaux II ; Monsieur le Professeur Blanquet que nous remercions 
encore vivement de la magnifique organisation de ces deux journées ; Monsieur le 
Professeur Pierre Guillaume, historien ; Monsieur le Professeur J.C. Baste et le 
Professeur J.L. Plessis qui sut remémorer à tous les vertus de l'enseignement historique 
en médecine. 

Le médecin Général P. Renon et le Président Maurice Boucher clôturèrent la séance 
et invitèrent la nombreuse assemblée au cocktail offert par l'E.S.S.A. et la SIRPA-
SANTE. 
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Le dimanche 26, un car a permis à tous nos membres présents avec nos amis borde­
lais, de visiter grâce à l'érudition d'une agrégée d'histoire, le "Vieux Bordeaux" et d'évo­
quer son histoire. Cela fut tellement prenant que la visite du Musée des Douanes, si ori­
ginal, n'a pu être effectuée. 

Après un solide repas dans une salle réservée de l'Hôtel Pullman, nous avons dégusté 
le fameux faux-filet bordelais. La Société, toujours en car, se rendit pour une visite 
commentée du croiseur Colbert et il faut reconnaître que bien des épouses furent sur­
prises de l'intérêt de cette visite dont nous avons gardé des structures médicales un réel 
intérêt (salle des soins opératoires, salle de rayons X, salle du dentiste, infirmerie avec 
ses lits anti-roulis, et.). 

Puis, en trois heures, le TGV, avec hélas une heure de retard, nous ramena à la 
Capitale avec une juste vision de la merveilleuse hospitalité bordelaise. 

Nous tenons à signaler ici les membres de notre Société qui se sont joints aux nom­
breux membres bordelais et de la région d'Aquitaine : Docteur et Madame Maurice 
Boucher, Mesdemoiselles Monique et Jacqueline Chapuis, Monsieur Patrick Conan, 
Monsieur Vercel, Mademoiselle Françoise Criquebec, Professeur et Madame Guy 
Pallardy, Docteur et Madame Alain Ségal, Professeur Jean Théodoridès, Madame 
Janine Samion-Contet, Monsieur et Madame Roux-Dessarps. 

A. Ségal 

COMPTE RENDU DE LA SÉANCE DU SAMEDI 29 OCTOBRE 1994 

Ouverture de cette séance exceptionnelle commémorant le Bicentenaire de 
Lavoisier, le 29 octobre 1994, à 15 heures, dans la salle du Conseil de l'ancienne Facul­
té de Médecine de Paris. Il s'agit d'une séance commune avec la Société d'Histoire de la 
Pharmacie. 

La réunion se tient sous la présidence du professeur Henri Kagan, président du 
Comité Lavoisier, du doyen Jean Flahaut, président de la Société d'Histoire de la 
Pharmacie et du docteur Maurice Boucher, président de la Société Française d'Histoire 
de la Médecine. La séance a regroupé plus de 147 personnes. 

Allocution de bienvenue du doyen Flahaut et remise de deux médailles aux prési­
dents Maurice Boucher et Henri Kagan. 

1) Excusés 

Prs A. Sicard, J. Théodoridès et G. Mandin ; Drs Maurice-Raynaud, J.C. Roca, 
Médecin Général Dulieu et Madame J. Samion-Contet. 

2 ) Communications 

- Christian WAROLIN : Lavoisier a-t-il bénéficié de l'enseignement de l'apothicaire 
Guillaume-François Rouelle ? 

Il est notoire que, dans sa jeunesse, Lavoisier a suivi les cours de chimie de 
Guillaume-François Rouelle que cet apothicaire, très célèbre à cette époque, dispensait 
au Jardin royal des plantes ou dans son laboratoire privé. Mais, Lavoisier a-t-il effecti­
vement tiré profit de cet enseignement ? En fait, si l'on tente d'établir le bilan entre 
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l'actif et le passif des apports que Lavoisier a pu glaner dans l'enseignement de Rouelle, 
il n'apparaît pas qu'un bénéfice substantiel puisse être dégagé en faveur de l'illustre 
savant. 

Intervention : M. Boucher 

- Olivier LAFONT : Descroizilles et l'affairés des cidres : les conclusions de 
Lavoisier. 

C'est au cours d'une controverse sur la qualité des cidres, la boisson normande par 
excellence, que François-Antoine-Henri Descroizilles, apothicaire rue du Gros Horloge 
et futur inventeur de l'analyse volumétrique en solution, s'opposa à Pierre-François 
Mésaize, apothicaire-major de la Santé et de l'Hôtel-Dieu de Rouen. C'est finalement 
Lavoisier qui eut à trancher ce différend. 

Intervention : J.P. Poirier 

- Jean FLAHAUT : Lavoisier et quelques pharmaciens parisiens de son temps. 

Aux XVIIe et XVIIIe siècles, les pharmaciens étaient très habitués aux manipula­
tions de chimie et avaient la réputation d'être des chimistes. Lavoisier eut donc de mul­
tiples rapports avec eux. Cependant, parmi les pharmaciens ayant tenu boutique à Paris 
au cours des vingt années qui précédèrent la Révolution, on rencontre les positions les 
plus diverses : des adversaires acharnés, tels Baume, des défenseurs enthousiastes, tels 
Cadet de Vaux, des indifférents, tels Quinquet. 

Interventions : Drs Ségal, Lellouch, Boucher et Pr Warolin 

- Claude VIEL : Le salon et le laboratoire de Lavoisier à l'Arsenal, Cénacle où 
s'élabora la nouvelle chimie. 

Après sa nomination à la Régie des poudres et salpêtres, Lavoisier s'installa en avril 
1776 à l'Arsenal, près de la Bastille, dans l'hôtel des Régisseurs qui était plus précisé­
ment situé dans le Petit Arsenal. Il y disposait de splendides appartements, d'une grande 
bibliothèque et d'un vaste laboratoire sous les combles. Afin de satisfaire à ses nom­
breuses obligations, Lavoisier s'était imposé un emploi du temps très strict : il consa­
crait 6 heures par jour aux sciences et le reste de la journée, il s'occupait des affaires de 
la Ferme Générale et de la Régie des poudres, assistait aux séances de l'Académie des 
Sciences où il avait été nommé en 1768 et participait à différentes commissions. Le 
samedi était entièrement consacré aux expériences. Son laboratoire apparaît bien 
comme le cénacle où s'élabora la nouvelle chimie. 

Intervention : Dr Vassal. 

- Jean-François LEMAIRE : Lavoisier et la Société royale de médecine. 

Communication non parvenue à la date de rédaction du présent compte rendu. 

- Michel VALENTIN : Lavoisier annonciateur de l'ergonomie. 

L'auteur a rappelé , au début de sa communica t ion , les propos de Marcel in 
Berthelot :"Les découvertes de Lavoisier sur la respiration et sur la chaleur animale... 
ont commencé en physiologie une révolution presque aussi importante que celle qu'il a 
accomplie en chimie". Lavoisier ne s'est pas seulement livré à des recherches théo­
riques ; il a aussi abordé sans cesse des problèmes pratiques, cherchant à faire mieux 
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comprendre les rapports entre les faits biologiques et les activités humaines, préfigurant 
ainsi l'étude ergonomique du travail grâce à des expériences qui simulaient la réalité et 
appliquaient des méthodes de mesure des nuisances de l'environnement". 

Intervention : Pr Kagan 

- Jean-Pierre POIRIER : Lavoisier précurseur de Claude Bernard. 

"L'histoire de la médecine ne réserve pas habituellement une place très importante à 
Antoine Laurent Lavoisier : juriste de formation, fermier général, banquier de profes­
sion et chimiste amateur de génie. Les liens que cet esprit encyclopédique établit au 
cours des cinquante années d'une vie exceptionnellement bien remplie sont pourtant 
multiples : intervention dans le domaine de l'hygiène et de la santé publique, idées ori­
ginales touchant à la thérapeutique et à la prévention des maladies, contribution décisi­
ve à l'étude de la physiologie humaine. Deux domaines enfin à signaler dans lesquels 
éclate la continuité entre la pensée de Lavoisier et celle de Claude Bernard : une com­
mune vision globale de la physiologie générale et de la recherche d'une méthode scien­
tifique nouvelle en médecine". 

Interventions : Prs Meyer et Cornet. 

Conclusions de la séance 

Le professeur H. Kagan, de l'Académie des Sciences, devait conclure cette très riche 
séance consacrée à Lavoisier. Il a notamment rappelé les buts du Comité Lavoisier 
(chargé d'assurer les publications) et souligné les multiples facettes, jusqu'ici peu 
connues, de ce grand homme : chimiste génial, grand commis de l'Etat, remarquable 
pharmacien, enfin esprit curieux dans les domaines de la biologie et de la médecine. 

A 18 heures 30, la séance est levée. La prochaine réunion aura lieu le samedi 26 
novembre 1994 à 16 heures, dans la salle du Conseil de l 'ancienne Faculté de 
Médecine. 

A. Lellouch 

COMPTE RENDU DE LA SÉANCE DU SAMEDI 26 NOVEMBRE 1994 

Ouverture à 15 heures, dans la salle du Conseil de l'ancienne Faculté de Médecine de 
Paris, sous la présidence du Dr Maurice Boucher. 

1)Excusés 

Dr Ph. Moutaux, trésorier de la SFHM ; M.F. Touati ; Dr Valentin ; Mme Clin ; Pr et 
Mme Cornet ; Pr Postel ; Médecin Général P. Lefebvre ; Pr Tchobroutsky ; Mme 
L. Boulle. 

2 ) Démission 

- Dr M. Mederic 

3) Lecture et adoption des derniers procès verbaux 

- Bordeaux (25 juin 1994) et séance "Lavoisier" (29 octobre 1994). 
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4) Candidatures 

- Dr Antoine Bene Roso Lacoste, 7 bis rue Poliveau, 75005 Paris. Parrains : 
Dr Sacha Ségal, Mr Michel Durieux. 

- Mme Chris t iane Demeulanacre Douyère , chef du service des archives de 
l 'Académie des Sciences, Conservateur en chef, 23 quai Conti, 75006 Paris. 
Parrains : Mme Michèle Lenoir, Melles Monique et Jacqueline Chapuis. 

- Dr Jean-Luc Guérin, Polyclinique Neuropsychiatrique A.S.M., place du 22 sep­
tembre, B.P. 111, 11304 Limoux Cedex. Parrains : Pr. J. Postel, Dr A. Ségal. 

- Pr. Daniel Frédy, service de neuro-radiologie de l'hôpital Sainte Anne. Parrains : 
Prs G. Pallardy, J. Postel. 

- Pr Maur ice Cara, 6 rue Dulac , 75015 Par is . Parra ins : Médecin Général 
P. Lefebvre, Pr G. Pallardy. 

- Dr Claude Nadal, "La Feverie", 91 Gif-sur-Yvette. Parrains : Mme Pallardy, 
Dr A. Lellouch. 

- Melle Marie Christine Robert, 45 rue Serurier, BP 542, 02001 Laon Cedex. 
Parrains : Drs A. Ségal, A. Lellouch. 

- Dr Hervé Rehby, résidence le Rohan, 57 bis cours Pasteur, 33000 Bordeaux. 
Parrains : Dr A. Ségal, Pr Plessis. 

- Pr Umberto Simeoni, hôpital de Hautepierre, avenue Molière, 67098 Strasbourg 
Cedex. Parrains : Drs Ch. Régnier, A. Ségal. 

- M. Laurent Sueur, 126, rue des grands champs, 75020 Paris. Parrains : Pr J. Postel, 
Dr A. Ségal. 

- Dr Jean Pierre Crouzille, Avenue G. Clemenceau, 93380 Neuilly Plaisance. 
Parrains : Drs M. Valentin, A. Ségal. 

- Pr Claude Chastel, Faculté de médecine de Brest, département de Microbiologie, 
22 avenue Cami l le Desmou l ins , BP 815 , 29285 Brest Cedex. Parra ins : 
Pr J. Théodoridès, Dr A. Ségal. 

- Pr Jean Maleville, CHR de Bordeaux, Centre de dermatologie, place Amélie Raga 
Léon, 33076 Bordeaux Cedex. Parrains : Pr Plessis, Dr A. Ségal. 

5) Elections 

- Dr Lucien Leahu, BP 10-18, 7000 Bucarest 10, Roumanie. Parrains : Pr G. Rauber, 
Dr A. Ségal. 

- Dr Francis Pottiee Sperry, "Les essais", Avenue Allen Stone Han, 62520 Le 
Touquet. Parrains : Pr. G. Pallardy, Dr A. Ségal. 

- D. Pierre Jaulin, 43, rue de Belle Chasse, 75007 Paris. Parrains : Pr D. Gourevitch, 
Dr A. Ségal. 

- Pr J. Normand, 68 cours Gambetta, 69007 Lyon. Parrains : Dr M. Boucher, 
Pr A. Bouchet. 

- Dr Michèle Bareil Guerin, psychiatre des Hôpitaux, chef de Secteur, 5 rue du 
Poitou, 11300 Limoux. Parrains : Pr. J. Postel, Dr. A. Lellouch. 
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- Pr Georges Cremer, Président honoraire de l'Université Paris V, 21 rue de l'Odéon, 
75006 Paris. Parrains : Prs A. Cornet, G. Pallardy. 

- Dr J.F. Brisou, 130 avenue Charles de Gaulle, 33200 Bordeaux. Parrains : 
Dr. M. Boucher, Pr G. Pallardy. 

- Doyen F. Tayeau, résidence Borghese A, 25, rue Duvergier, 33200 Bordeaux. 
Parrains : Pr J.J. Dubarry, Dr A. Ségal. 

- Pr P. Château Reynaud, 350 rue Girolles, 33127 Saint-Jean d'Illac. Parrains : Pr G. 
Pallardy, Dr A. Ségal. 

- Pr M. Le Bras, Université de Bordeaux II, Institut René Labusière, 146 rue les 
Saignats, 33076 Bordeaux Cedex. Parrains : Pr et Mme G. Pallardy. 

5) Informations diverses 

A noter : 

- Le Centenaire (1865-1995) de la découverte par Roentgen des rayons X. Une mani­
festation importante est prévue à Lyon les 28, 29 octobre 1995 avec l'active participa­
tion du Pr. Pallardy. 

- Le Colloque du 3/12/94 à l'Université René Descartes (Paris) commémorant la 
création des Ecoles de Santé (14 frimaire, An III). 

- La réunion du 27/1/95 à Paris (12, rue de l'Ecole de Médecine) sur le thème 
"Médicaments et pharmaciens, cinq siècles de pharmacie hospitalière" 

- L'annonce des publications suivantes : 

. THILLAUD P. CHARON P. : Lésions ostéo-archéologiques, recueil et identification, 
Kronos éd., BP 21, 92333 Sceaux Cedex, 170 F. TTC 

. avec la participation de MALINAS Y., GOUREVITCH D. BURGUIERE P., la sortie du 
volume III des Maladies des femmes de Soranos d'Ephèse, Belles lettres éd., 245 F. 

. BOULLE Lydie : Malheurs de la guerre à la fin de l'épopée impériale d'après des 
documents encore inédits des grands hôpitaux parisiens, 115e congrès annuel des 
Sociétés Historiques et Scientifiques, Amiens, 1994. 

. STOFFT H. : Une présentation de la face en 1608, Syngof, 19, 1994, et Louise 
Bourgeois (1563-1636), maîtresse sage femme de la ville de Paris, accoucheuse de 
Marie de Médicis. Dossiers de l'Obstétrique, 279, 1994. 

. SÉGAL A. : Philippe Hecquet et le symptôme de la trituration gastrique, Le 
Digestif (Laboratoire Jouvénal), 4, 1994. 

. Les contributions des Prs G. RICHET, A. LARCAN, P. MICHELSON : Néphrologie 
d'hier et d'aujourd'hui (Laboratoire Hoescht), 3, 1994. 

. JACOB F. : Ordre moral et délinquance de l'Antiquité au XXe siècle. Tiré à part du 
colloque de Dijon, oct. 1993, éd. univ. Dijon 1994. 

. DAGUOGNET F. U. : Pasteur sans la légende, coll. Les empêcheurs de penser en 
rond, 1994. 

. MOREAU J.P. : Henri VIII et le schisme anglican. Coll. Que sais-je ? 28-58, 1994 
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. Après la parution du Dictionnaire de Psychiatrie et de Psychopathologie, deux 
nouvelles contributions majeures de notre vice-président le Pr. POSTEL : Nouvelle 
Histoire de la Psychiatrie, en collaboration avec Claude QUETEL et de nombreux 
auteurs. Dunod éd. 1984 et une présentation des textes essentiels de la psychiatrie, 
(avec la participation de David A.). 

2) Communications 

- Jacques CHAZAUD : G.W. Leibniz : Médecine et sciences de la vie (2e partie : 
Leibniz "biologiste"). 

Bien des aspects de la philosophie de Leibniz résultent de la "naturalisation" de l'ap­
port de savants qui furent ses contemporains. Ainsi, la "Monade", élément fondamental 
de son système, dérive des idées de Glisson et des observations de Leuwenhoeck. Le 
concept sur la génération s'inspire des travaux de ce dernier ainsi que de Swammerdam 
et Malpighi. Leibniz s'impliquera, à travers ces personnalités, dans la querelle des 
ovistes et dans celle de la spécification formelle. Le philosophe allemand fera surtout 
preuve d'une surprenante intuition transformiste et paléontologique. Il sera ainsi sensi­
bilisé à l'anatomie comparée comme à l'étude des empreintes fossiles. La génération et 
l'évolution créatrice des êtres et des espèces s'accompagneront logiquement, d'une 
réflexion sur la mort, partie intégrante de l'ensemble du déroulement des processus 
vitaux. 

- J.J. ROUSSET, C . HÉRON et P . M É T R O T : Helminthoses humaines chez les 
Gaulois. 

Un sauvetage en urgence a pu être effectué sur un chantier ouvert dans l'enceinte de 
l'hôpital Avicenne de Bobigny (Seine-Saint-Denis). Dans des fossés, traces d'une ferme 
indigène du deuxième siècle AC, à côté de divers objets (pots, haches, fibules, mon­
naies...), a été trouvée une douzaine de squelettes. Dans la terre prélevée entre les ailes 
iliaques d'un squelette adulte, une technique appropriée permit de déceler des œufs de 
trichocéphale (Trichuris trichiura) et, en très grand nombre, d'Ascaris lumbricoïdes. 
Ceci montre que l'engrais humain était très vraisemblablement utilisé dans les jardins 
gaulois. 

Intervention : Pr Brumpt. 

- François BILANGE : Justin Godart au Service de Santé Militaire durant la 
Première Guerre Mondiale. 

L'auteur, petit-fils de Justin Godart, nous rappelle l'œuvre de Justin Godart au 
Service de Santé militaire durant la Première Guerre Mondiale. 

Interventions : MM. Maurice Boucher et Brumpt. 

- Sylvie AUGIER et Eric SALF : Les chirurgiens dentistes français aux armées pen­
dant la Grande Guerre. 

Un statut de chirurgien dentiste de la Marine puis de l'Armée de Terre voit enfin le 
jour en février 1916 au sein des Services de Santé français correspondants. 

Sous la pression des événements, après deux ans de débrouillardise des dentistes-sol­
dats du front et d'atternoiement des Pouvoirs publics, Justin Godart crée enfin le corps 
des chirurgien-dentistes et stomatologistes militaires. Les problèmes d'hygiène bucco-
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dentaire engendrés dès l'automne 1914 par la guerre des tranchées et de réparation des 
gueules cassées, victimes des armes nouvelles de la Grande Guerre seront brillamment 
et économiquement résolus par ce corps disparu après l'Armistice. 

Un corps d'activé, prévu en 1945, semble renaître en France, avec le décret du 15 
décembre 1993, au sein de la nouvelle Union Européenne. 

- Jacques GONZALES : L'Ecole de Médecine de Hanoï, sa naissance et son dévelop­
pement. 

Communication non encore parvenue à la date de rédaction du présent compte 
rendu. 

La prochaine réunion de notre Société se tiendra le samedi 17 décembre 1994 en 
l'Institution Nationale des Invalides (6, bd des Invalides 75007 Paris). La séance sera 
tout entière consacrée à l'histoire de l'Ordre de Malte. 

A. Lellouch 
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